
Présentation de chaque discipline 
 

Bible :  
 Ancien Testament : « La Sagesse et la Demeure ». Parmi bien des 

aspects de la Sagesse, je propose d’en privilégier un pour ce cours : "la Sagesse a 
bâti sa maison" (Pr 9, 1). Dès que le mot "sagesse" est employé dans la Bible, il 
désigne ce par quoi (par qui ?) des humains pourront élaborer la maison de Dieu 
au désert et les vêtements des prêtres qui y officieront (Ex 28, 3 et 31, 3). Est-ce 
là un emploi "premier", voire primitif, du mot, comme on l'a souvent dit, 
évoquant le "simple" savoir-faire des artisans ? Ou bien est-ce d’emblée le sens 
le plus profond, le plus riche du mot ? La Sagesse inspirerait l’édification de la 
demeure de Dieu parmi les humains. La Sagesse "enfantée de Dieu", résidant "à 
côté de Lui" (Pr 8, 24 et 30) enseignerait aux humains comment entrer dans ce 
mystère de l'habitation divine et de la cohabitation à ses côtés. 

 Nouveau Testament : « Traces de la sagesse chez Jean ». Une 
Concordance du Nouveau Testament montre que sophia se trouve dans les lettres (27 
fois chez Paul, 4 fois en Jc, 1 fois en 2 P), ainsi que 3 fois chez Matthieu, 1 fois 
chez Marc, 10 fois en Luc–Actes et 4 fois dans l’Apocalypse. Mais, avec 
quelques lettres, l’évangile selon Jean ignore le terme sophia. Ce silence étonne : 
Jean n’a-t-il rien à dire sur la sagesse ? J’en doute. C’est pourquoi je consacrerai 
ma séance du cours transversal aux traces de la sagesse dans l’évangile selon 
Jean – en lien avec mon cours semestriel sur Jn 7 – 12. 

 

Histoire de l’Eglise: « L’horloge de la sagesse : un texte oublié ? ». 
On dit volontiers que ce texte du dominicain Henri Suso, écrit dans la première 
moitié du 14ème siècle, a été autant diffusé que l’Imitation de Jésus-Christ. Il est 
pourtant bien oublié aujourd’hui. Il a pourtant régulièrement été traduit en 
français depuis des siècles, jusqu’à la récente traduction de 2017, qui reprend 
celle du P. Lavaud, éditée à Fribourg en 1943. Mais qui est cette Sagesse avec 
laquelle Henri Suso dialogue tout au long de son livre ? Que lui enseigne-t-elle ? 
Et que peut-elle enseigner à un lecteur contemporain ? 

 

Dogmatique :  
 Première session : « Le Christ Jésus, Sagesse de Dieu : théologie et 

économie de la Sagesse chez Thomas d’Aquin ». Dès sa première synthèse 
de théologie, c’est autour de la Sagesse divine que Thomas d’Aquin organise 
tout le credo chrétien: théologie trinitaire, création, révélation, incarnation, salut 
et accomplissement eschatologique. Ce cours propose une lecture commentée 
de textes fondamentaux de saint Thomas sur le Fils “Sagesse de Dieu”. 

 

 Deuxième session : « Sophia : le prophétisme devenu chrétien ». La 
Sagesse (Sophia) désigne, en ecclésiologie, l’objet du service magistériel et du 
témoignage chrétien qui est d’assurer l’actualité de la Parole de Dieu pour la vie de 
la communauté chrétienne et pour sa mission d’évangélisation. Le cours 
présentera la participation différenciée à la grâce prophétique du Christ 
(prophétisme baptismal et prophétisme ministériel). 

 

Morale : 
 Première session : « Sagesse incarnée et apprentissage de vertu ». Le 

Christ est « puissance de Dieu et sagesse de Dieu » (1 Co 1,4). C’est la Sagesse qui 
enseigne les vertus cardinales (Sg 8,7), mais avec l’incarnation de la Sagesse, le 
Christ nous révèle et nous donne les vertus théologales, présentes d’une manière 
voilée depuis le commencement. Appelés à « participer à la nature divine » (2 P 
1,3-4), nous sommes encouragés à vivre la vertu d’une foi animée par la charité (2 
P 1,7) et vécue dans l’espérance (Rm 5,4-5). Cette session du cours transversal 
étudiera le rôle du Christ en tant que sagesse dans l’apprentissage de la vertu 
chrétienne. 

 

 Deuxième session : « Le sens d’une sagesse pratique théologale ». La 
sagesse morale c’est une sagesse pratique qui nous oriente vers une vie bonne dans 
l’infinie complexité du monde. Nous déploierons d’abord les harmoniques de 
cette phronesis en montrant comment elle se distingue d’une sagesse théorique et 
ce qu’elle peut signifier pour la recherche d’une certitude morale. En régime 
chrétien cependant la phronesis prend une autre dimension pour devenir une 
sapientia christiana. Elle reste une sagesse pratique, mais qui trouve sa pleine 
dimension par l’adjonction des vertus théologales aux vertus cardinales. Nous 
verrons par quelques exemples comment cela peut se traduire dans l’agir concret 
du croyant. 

 

Théologie pastorale : « Sagesse et dons de l’Esprit ». La sagesse est l’un 
des sept dons de l’Esprit conférés au baptême et à la confirmation. Comment 
présenter ces dons en catéchèse ? Comment vivre pour mener une existence dans 
l’Esprit jour après jour ? Comment en faire une source de bonheur selon les 
béatitudes ? Le cours proposera un petit traité de spiritualité chrétienne, dans la 
sagesse, au quotidien. 
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Dates, heures et lieux 
 

1er cours :  Ancien Testament, Prof. Philippe Lefebvre 
  mercredi 13 mars, 8h15-10h, salle 3117. 
 
2ème cours :  Nouveau Testament, Prof. Luc Devillers 
  jeudi 21 mars, 8h15-10h, salle 3026. 
 
3ème cours :  Histoire de l’Eglise, Prof. Paul-Bernard Hodel 
  jeudi 28 mars, 10h15-12h, salle 3028. 
 
4ème cours :  Dogmatique, Prof. Gilles Emery 
  mercredi 3 avril, 10h15-12h00, salle 3118. 
 
5ème cours :  Dogmatique, Prof. Benoît-D. de La Soujeole 
  mercredi 10 avril, 10h15-12h00, salle 3028. 
   
6ème cours :  Morale, Dr. Magdalena Burlacu 
  lundi 15 avril, 10h15-12h00, salle 3026. 
 
7ème cours,  Morale, Prof. Thierry Collaud 
  lundi 29 avril, 10h15-12h00, salle 3028. 
 
8ème cours, Théologie pastorale, Prof. François-Xavier Amherdt 
  vendredi 10 mai, 10h15-12h00, salle 3027. 
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COURS « TRANSVERSAL » DE THÉOLOGIE 
 

l’Institut S. Thomas d’Aquin pour la théologie et la culture 
et des enseignants francophones de la faculté de théologie 

proposent un « cours transversal » 
 

« SAGESSE / SOPHIA : Regards théologiques croisés » 
 

Description : David avait la sagesse de l’ange du Seigneur (2 S 14,20), et le 
Seigneur avait rempli le cœur de Salomon avec sa sagesse (1 R 4,29). Les Écritures 
nous encouragent à apprendre la sagesse. La sagesse est quelque chose que nous 
devons chercher (Pr 3,13) et que le Seigneur nous donne (Pr 2,6). Mais en même 
temps, nous sommes encouragés à apprendre de la sagesse. La Sagesse se 
personnifie donc en être vivant : elle crie dans les rues (Pr 1,20), elle prépare ses 
repas (Pr 6,8) elle a bâti sa maison (Pr 9,1). La Sagesse est un esprit qui aime 
l’humanité (Sg 1,6) et qui sauve les hommes (Sg 9,18). Paul affirme que le Christ est 
la Sagesse de Dieu (1 Co 1,24). La tradition présentera donc la deuxième personne 
de la Trinité comme la Sagesse engendrée du Père. Mais dans son humanité, le 
Christ croît en sagesse (Lc 2,52). Le chrétien participe de multiples manières au 
mystère de la sagesse. Comment donc comprendre cette réalité riche qu’est la 
sagesse ? Ce cours transversal abordera cette question. 

Concept : une même question est envisagée successivement par des 
professeurs de Bible, histoire de l’église, dogme, morale et pastorale selon leurs 
disciplines respectives. 

Intérêt pédagogique : l’étudiant est ainsi conduit à mieux cerner la 
spécificité des différentes approches et à voir comment elles servent le propos 
théologique. 

En pratique : chaque enseignant consacre deux heures de son cours 
principal à cette question, et les enseignements se suivent à raison de deux heures 
par semaine sur huit semaines. 

Administration : le cours s’adresse en priorité aux étudiants en Master, sous 
l’intitulé « spécialisation » et le numéro TTH.00030. Il est crédité de 1,5 CP (16h de 
cours). Avec l’accord d’un conseiller aux études d’autres étudiants peuvent suivre 
cet enseignement. L’évaluation se fait auprès d’un des huit enseignants selon le 
mode défini par lui.  

 


